
dkdie, provient de la Nouvelle-CalÃ©donie Il a Ã©t pris en certain nombre 
Ã l'Ã®l des Pins par M. Bougier. 

- M. le docteur A. Putou adresse la description d'une nouvelle esphce 
europÃ©enn d'HÃ©miptkr du genre Psylla : 

-Â¥ / 
PSYLLA APHALARO~DES Put. -Rufo-ferruginea, metanoto nigro-quadri- 

vittato, feinoribus brunnds, tibiis et tarsorunz articulo primo pallidis ; 
antennes brevissiinz, pallidse, basi rufs ,  articulo ultimo nigro, crassius- 
culo. Coni frontales latissimi, seinicirculati, verticis paulo br~viorcs. Aise 
ant~riores stigmate clestituta, rlongatse, apice obtuse angulats, sordide 
albicantes, opacs, nzaculis minuits brunneis conspersis, apicem versus 
numerosioribus et confluentibus, marqine anicali irregulariter brunnca. 
maculis quatuor parvis pallidis notata; nervis pallide flavis, furca cubiti 
et basi radii breviter nigris ; radius Leviter inflexus, longus, apiccm aise 
attingens. - Long. cum alis 2 314 mill. 9. 

Victus ignotus; circa Madrid a DÂ Chicote detecta. 
D'un roux ferrugineux, brunitre par places. Antennes trhs-courtes (plus 

courtes que dans P. breviantennata), la base brune, le dernier article 
noir, en massue, les intermÃ©diaire pales, avec i'extr&me sommet noir. 
TÃªt rousse; cÃ´ne frontaux trÃ¨s-larges d'un tiers plus courts que le 
vertex, en demi-cercle, contigus au bord interne & la base, sur le mÃªm 
niveau que le vertex, dont ils semblent la continuation et dont ils ne 
sont skparÃ© que par un sillon. Vertex deux fois aussi large que long, son 
bord posterieur arquÃ© Prouotum roux, court; un point enfonce de chaque 
cÃ´tÃ nfÃ©tanotu roux, avec quatre bandes longitudinales brunes. filytres 
allongÃ©es ol~tasÃ©uien acuminÃ©e , blanchÃ¢tres opaques, parsemkes de 
petites taches brunes ponctiformes, rares & la base et devenant plus nom- 
breuses vers le sommet, oÃ elles se rÃ©unissen pour former des n~acules 
brunes, ainsi la premikre cellule apicale ou interne est presque entihremeut 
brune de mÃªm qu'une partie du bord apical, oÃ on remarque en outre 
quatre petites taches marginales blanchÃ¢tres rÃ©gulikremen espackes, une 
entre chaque nervure. Nervures d'un flave pale, avec une petit<lach'e .; . ~ 

noire sur la bifurcation du cubitus, une 2 la base du radius et une.;" 
siÃ¨m sur la nervure marginale (costa), entre la pren~ikre et la de& 
nervures apicales. Pas de stigma. Cellule basale externe sans pointsbru 
Radius long, droit & la base, arquk Ã parlir du milieu jusqu'a l'exlrÃ©mit4 
oÃ il atteint le sommet mÃªm de l'aile ; pÃ©tiol du cubitus court, Ã©ga au 
tiers environ de la portion discoidale de la nervure humerale (subcosta). 
Rameau externe du cubitus rtigulihrement continuÃ par la quatribme ner- 



vure apicale et parallelement au radius; rameau interne du cubitus paral- 
lkle au bord interne de l'aile, la premibre nervure apicale s'en dÃ©lacll 
sous un angle droit et est par consÃ©quen ires-courte et droite, deuxihme 
nervure apicale trÃ¨s-arquke troisieme droite, 16$erement plus courte que 
la qualribme. Poilri:~e rousse, fÃ©mur bruns, tibias e t  premier article des 
tarses blanchÃ¢tres 

Les deux exemplaires (9) co:nrnuniqut5s sont coll6s, et les segments 
gÃ©nitau ne peuvent 6lre dÃ©crits 

EspÃ¨c remarquable, non-seulement par la coloration des Ã©lytre qui 
rappelle l'Aphalara e.zilis, mais encore par ses antennes courtes e t  la 
forme anormale des c6nes frontaux. 

- M. J. Lichtenstein adresse la note suivante : 

Dans une con~munication que j'ai prbsentÃ© Ã la SociÃ©t le 12 juin der- 
nier, Bull., p. xc, j'ai annoncÃ la dÃ©couvert d'un nouveau Puceron du 
genre Apioneura, que je trouvais aux racines des GraminÃ©es et auquel 
je donnais le nom d'A. radicunz; mais eu m6me temps je prÃ©venai mes 
confrkres que ce pourrait bien n'&ire qu'une d6nomination transitoire, 
attendu qu'en appliquant Ã cet insecte ma thÃ©ori des transformations 
des Aphidiens, d'aprhs laquelle il apparait deux formes larvaires ailÃ©e 
dans l'Ã©volutio complkte de l'insecte, ma forme ailee radicicole pourrdit 
trhs-bien n'&tre que l'ailÃ pupifÃ¨r de l'Aploneura lentisci Pass. 

Aujourd'hui le problhme est rÃ©solu l'aile Ã©migran des galles du len- 
tisque, lorsqu'il quille sa galle, s'envole et vient pondre ou plut61 dÃ©pose 
ses gemmations sur les GraminÃ©e (Brontus sterilis, IIordeum vulgare). 
Les petits Pucerons provenant de cet ailÃ forment ma phase bourgeonnante 
et vivent aux racines des Graminkes, absolument comme le Phylloxera 
aux racines de la vigne. J'en ai dÃ©j obtenu deux gÃ©n6rations Puis au 
printemps il y a anthoginÃ¨se c'est-&dire essaimage de la forme ailÃ© qui 
porte les pupes sexuÃ©es revient les deposer sur le lentisque; lÃ Ã©closen 
les mÃ¢le et les femelles sans rostre et de dimensions diffÃ©rentes ils 
s'accouplent, el la femelle pond son Å“u unique qui donne naissance ti la 
forme fondatrice (Stamlnutter des Allemands) qui produit la galle, et le 
cycle recommence. 

- M. E. Simon dÃ©pos sur le bureau une note synonymique sur deux 
AraignÃ©e de la famille des Epdr ida  : 

ln M. H. Lucas a publie dans noire dernier Bulletin une note interres- 


